
EN RELISANT LES VIEILLES PAGES 235

Fête-Dieu

et rumbe encore de pourpre et d'or les nuusons eî^ „bres. le cie et l'eau. C'est un soir trèsZx et trtcalme de juin qui fait rêver de repos et de paTxdl utmonde secoué depuis un an par dWib^«0"^^^
Il semble mipossible. en face de cette natur^rii
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'"«"^bres brisés et des ruisseauxde sang. Et pourtant nous savons que tout cela existeque le m^de traverse une crise inconnueda^lS^;et que l'époque la plus raffinée de la civilisât ontrié^b plus meurtrière et la plus cruelle

; quïe au adi^sé les uns contre les autres, non seulement des hom!

Tn^rf^^"'
-domptables, mais encore des en^nsd un perfectionnement invraisemblable

Et ces déchaînements d'ofgueU et de colère ferontmieux connaître la puissance ue Celui qui aS

^

lumteauxfureursdel'océanlegraindesabledergrr/
et qui. sur ces hames aUumées. laissera tomber un îour'quand les peuples pantelants se seront hZmL aiand;^aui.nj avoué leur détresse, le ^ste quT^S;Tqul
En attencbnt que les prière, àa justes aient obtenu

ae nos misères, le Seigneur se promène.


